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B. L'encolure.

L'encolure comprend la nuque, l
cou, les parotides, les jugulaires, l
crinière, le garrot.

La nuque, 9. fig. 1, est la partie du
cou qui se soude à la tête et commenc
l'encolure ; les appophyses de la pre
mière vertèbre du cou doivent don
ner beaucoup de largeur à une nuque
bien conformée. Elle doit être gar
nie de chair musculaire sans laquelle
elle est ex osée à être blessée par l
têtière de a bride ou du licol ; c'es
de la nuque que dépend en partie l
bonne attache de la tête à l'encolure;
ainsi il y a dans cette partie, non seu-
lement de la grâce, mais encore une
importance réelle. Elle peut occasion-
ner la roideur dans les mouvements
de la tête, la disposition à porter au
vent, ou à s'encapuchonner ; sa con
formation peut déterminer une pres.
sion de la têtière sur les oreilles ou
faire souffrir au cheval une douleur
qui amène des mouvements désor
donnés de la tête, sur la cause des-
quiels on peut souvent se tromper. La
nuque est exposée à des écorchures
et à des contusions; il peut s'y former
une loupe désignée par le nom de
taupe.

On appelle cou, 10. fig. 1, la partie
inférieure de l'encolure, depuis la
ganache jusqu'au poitrail.

On nomme parotides ou avives. Il.
ßg. 1, les glandes qui se trouvent de
chaque côté au haut de l'epéolure,
près de la ganache. Elles ne doivent
êtreni creuses, ni trop saillantes. Elles
sont gouflées chez les poulains affec-
tés de certaines maladies, comme la
gourme, etc. Quelquefois il s'y forme
un abcès. Autrefois, pour guérir les
chevaux d'une colique, on leur fai-
sait subir une opération barbare et
dangereuse, qu'on appelait battre les
avives.

La jugulaire, 12. fig. 1, est une veine
ui court le long de l'encolure, au-
essus de la trachée-artère, et qui

joue dans le cheval un rôle impor-
tant, parce que c'est presque toujours
à cette veine que se pratique la sai-
gnée. Elle existe des deux côtés de
l'encolure. Il est bon de s'assurer en
faisant refluer le sang, par la seule
pression du doigt -sur la partie infé-
rieure de la veine, si elle n'a pas de
cicatrices provenant de nombreuses
saignées ou d'abcès.

La crinièî e, 13. fig. 1, est formée par
l'ensemblé de ces poils.longs et épais,
appelés crins, qui garnissent le bord
supérieur de l'encolure. C'est un des
ornements du eheval. Elle est d'au-
tant plus longue, plus fine et plus
soyeuse que les animaux sont d'une
race plus distinguée. Elle tombed'ha-
bitude sur l'une des faces de l'enco-
lure, itiais elle est parfois double, c'est-
à-dire partagée en deux masses égales
qui tombent de chaque côté, et sont
séparées l'une de l'autre par une raie
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médiane. Cette disposition ne se fait cheval s'encapuchonne. La partie supé
e remarquer généralement que dans rieure de·l'encolure est souvent char
e les chevaux entiers de grosses races. gée de graisse, surtout dans les chea La peau:sur laquelle s'élève la crinière vaux entiers, elle ne doit pas êtrepen

est très-souvent le siège de maladies dante.
prurigineuses et même de la gale qui, La partie dans laquelle est implan

- dans cette région, prend le nom de tée la crinière et que les Allemand
rouvieux. La pression d'un- collier mal nommeirt le peigne, est tranchantt

- adapté y détermine des cors. qui se dans les chevaux de sang.
- transforment trop souvent, lorsqu'ils L'encolure est renversée ou encolu
e sont mal soignés, en une maladie re- re de cerf, quand, au lieu d'être régu-
a doutable, désignée sous le nom de lièrement cintrée en cou de cygne
t mal d'encolure. . elle forme à sa atrie inférieure unEL Ie garrot.14. fig. I est la partie où saillie courbe, fortement prononcée
• finissent inferieurement la crinière et Cette conformation vicieuse est sur

l'encolure. Il ne doit être ni trop tran- tout remarquable quand le cheval ga-
chant et décharné, ni trop charnu et lope, alors il porte la tête au vent, i

- bas. Le garrot a surtout de l'importan- échappe à l'action du mors et il est tres
ce pour les chevaux de selle,. Dans difficile a gouverner.
les chevaux communs, il est plus ar- Selon I Ecole de Samure, l'encolu-
rondi ce qui n'a pas d'inconvénient re est fàusse, quand au lieu de s'unir
pour leur destination, Le garrot bien insensiblement au corps, elle s'y joini
conformé doit se confondre insensi mal et parait plus volumineuse à son
blement avec le dos, il doit avoir la extrémité opposée ; l'encolure peut
hauteur de la croupe, une longueur êtré aussi mal-sortie, gréle, etc.
suffisante, et être garni des deux cô- On appelle coup de hache un creux
tés de mueles solides. Un garrot court naturel qui se remarque quelquefois
bas, enfoncé dans les épaules, ne per- au bas de la partie supérieure de l'en
met pas à la selle de conserver la po- coluie en avant du garrot.
sition qu'elle doit avoir. Les poulains Les défauts autres que ceux de for-
à,leur naissance n'on pas de garrot, iwe qui peuvent affecter l'encolure,
c'est seulement quand ils ont six mois sont le roux-vieux, espèce de gale lo-
que cette partie commence à se déve- cale qu'on voit souyent chez les che-
lopper. Les chevaux anglais ont le gar- vaux entiers, dont l'encolure est ha-
rot beaucoup plps élevé et plus tran- bituellement chargée d'un lourd et
chant que les chevaux arabes. Le large collier ; la gale, les poux, des ci-
garrot est exposé à des foulures, à des catrices provenant de sétons ou de sai-
blessures occasionnées par la selle. Il gnées, le trombus, l'enflure .des paroti-
peut en résulter des abcès, des fistu - des.
les, etc. La gorge peut être considérée com

La forme de l'encolure varie sui- me une partie du cou. C'est la tra-
vant la race et suivant la destination chée-artère, ou le conduit de la respi..
du cheval. Dans le cheval de selle, ration à l'extrémité supérieure de
dont arabe est le type, elle est éle- l'encolure près de la ganache, Dans
vée, flexible, et s'arrondit avec grâce l'examen d'un cheval, on presse forte-
en forme de cou de cygne. Une belle ment la gorge entre les doigts, et par
encolure bien eonformée, bien-.sortie, cette pression on détermine une toux
est unie insensiblement avec les par- dont la nature sert à faire juger de
ties du corps dont elle se détache, son l'état des organes de la respiration.
volume va en diminuant graduelle- C. Le poitrail.ment, jusqu'à l'attache de la tête, et
elle s'unit à la tête, de manière que Le poitrail, 15. fig. 1, doit être suffi-
les deux parties sont distinctes l'une samment large, plus large chez les
de l'autre tout en conservant la liber, chevaux de trait que chez les chevaux
té de leurs mouvements : elle n'est de selle. Les poulains à leur naissance
ni roide,ni tropflexible. Dans les che- ont tous le poitrail peu large.
vaux entiers lencolure est plus forte Les conformations défectueuses du

ue dans les hongres et les juments. poitrail sont: trop large; conforma-ous les poulains ont à leur naissan tion qui provient moins de la poitrine
ce l'encolure courte et mince. Dans en elle-même que de la position des
le cheval de course l'encolure est lon- épaules et des bras. Les chevaux chez
gue, droite et .peu flexible. Dans le lesquels existe ce défaut sont ordinai..
cheval de trait elle est plus courte, rement bas du devant et lourds ; im-
son épaisseur et sa hauteur sont un propres au service de la selle, ils peu.indice de force. Si l'encolure est cour- vent être de bons chevaux de trait.te et droite, elle manque de flexibili- Trop étroit, défaut très-grave, qui pro-té ; le cheval monté n'est pas mania vient et du manque de capacité de lable, et sa tête se place mal. Trop lon- poitrine, et de la position trop rappro-
gue, elle est un indice de faiblesse, et chée des membres. Double cause de
si en outre elle n'est pas droite, elle faiblesse.
est trop flexible, le cheval peut Le poitrail d'épervier est celui dans
ramener sa bouche jusque sur'son lequel on remarque une saillie forte-poitrail et l'action du mors devient à ment prononcée du sternum (l'os de
peu près nulle, On dit alorsl que- le 1 la poitrine). Ce défaut n'est souvent
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